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Ernest Sternelass, physicien nord-am6ricain expert en radioactivite s'exprime sur 
les graves consequences d'un rayonnement radioactif faible, sur Tchernobyl, sur 
Harrisburg et sur les essais atomiques des USA. / "Comment peut-on dire a l'Europe 
cu'elle ne doit plus consommer ses pommes de terre ?" / Des millions de morts ds 
aux essais atomiques et aux retombees nucleaires venant d'Ukraine ? 

Taz: vous avez effectue des recherches sur des bannieres deroulees a l'air libre 
apres des essais atomiques. Vous axes suivi les mouvements d'air issus des 
regions oii eurent lieu des essais atomiques ainsi que les retombees qui re - 
gulterent de ceux-ci. Pouvez-vous informer nos lecteurs - rices sur cela ? 

S : les militaires eux-memes furent tres surpris apres les premiers tests. Ainsi, 
quand ils ont fait exploser une bombe dans le Nevada, on put retrouver sou - 
dainement une Erosse partie des retombees radioactives h 2000 km du lieu de 
])explosion. C'est que les precipitations athmospheriques, la neige, la 
pluie jouent un r81e tres important. Lorsque de grosses bombes explosent, les 
retombees radioactives errent souvent 1Lanne entiere autour de la terre. Du 
coup, peu importe le lieu ed la bombe sera allumee, car le monde entier:sera 
de toute fagon touché. 

Taz: ce que vous venez d'avancer serait egalement valable pour les essais atomi-

ques souterrains actuels ? 

S : Oui, cela est aussi valable pour les essais souterrains qui atteignent tres 
souvent la surface de la terre. On dit alors quills ventiElent. Pour environ 
5 h 10 essais atomiques souterrains sur IGO, il se trouve une retombee radio-
active qui touvhe toute la planete. En decembre 1970, une bombe qui fut allumee 

H 300 metres de profondeur dans la terre opera toutefols une percee dans celle-

ci pour s'elever jusqu'a une hauteur de 3000 metres dans le ciel. Le nuage radio-

actif est passe au-desgus des USA, du Canada puis a fait le tout de la terre. 

Noun avons pu constater cela grace a des tests effectues sur le lait. J'ai eu 
justement l'occasion de jeter un coup d'Oeil sur les statistiques se rappor-
tant a cet accident. De celui-ci on put helas relever des traces jusqu'a la 

c8te atlantique, dans l'Etat du Maine et a Boston. Pendant 2 - 3 ens, le nom-
bre des maladies a sugmente, notamment chez les nouveaux-nes. 

Taz: Quelles etaient les maladies remarquees chez les nouveaux-nes ? 

S : En premiar lieu, ce que nous voyons toujours est le chiffre mensuel de la mor-
talite infantile. Chez les tout-petits de moms d'un an, on note aussitOt les 

repercussions des essais atomiques. Ii existe aux USA des rapports mensuels sur 

le taux des naissances et mortalites infantiles emanant du Gouvernement, et, 

fort de ces documents, on peut tout de suite voir ce quill se passe. Les pre-

mieres bombes furent allumees en 1951 dans l'Etat du Nevada et des le debut, 

lion a effectivEment mesure les retombees radioactives et enregistre les conse-

quences biologiques. 

Taz: Ces examens furent-ils rendus publics ? 

S : Tout fut garde secret durant les 6 premieres annees,' Puis, H la fin des annees 



50, on construisitdes abris anti-atomiques partout'dans le pays. C'etait une 
affaire d'importance a l'apoque. Suite a cela, le Congres decide de publier 
quelques dates d'essais atomiques qui eurent lieu. Ceci fut fait afin que les 
Eens aient les informations necessrAres de fagan a batir leur bunker d'une 
maniere adequate. 

Taz: Comment vous procurez-vous aujourd'hui les dates des essais atomiques ? 

S : Aux USA, cela est tres simple. A l'universite, je peux tres bien consulter 
les rapports mensuels et annuels concernant les naissances et deces. Ii est 
déjà beaucoup moms aise d'obtenir la date des retombees. Cela a demande 
quelque tempsEnant que qualqu'un y parvint. Seuls les acientifiques Gofman 
et Templin ont pu y avoir acces en copagnie de leur troupe de ecientifiques. 
us ont suivi les bombes l'une apres l'autre et les ont reconstituees dans 
leurs retombees radioactiyes_A l'epoque, on voulait ouvrir un nouveau canal 
Panama et l'on se demanda alors Si l'on ne pourrait pas le creuser a l'aide 
de la bombe. C'est pourquoi ii fut procede a de nombreux examens: on voulait 
effectivement savoir si les gens pourraient y survivreetquelle serait 
ampleur de l'evacuation de la population. 

Taz: Pr Sternglass, quelle est votre evaluation des suites medicales apres l'acci-
dent de Tchernobyl? Des evaluations livrent le chiffre de 500 00 morts au ni-
veau planetaire suite a un cancer, telle celle du scientifique Gofman; d'au-
tres, telle celle du Gouvernement, livrent le chiffre de 1000 a 2000 morts 
cancereuses . 

S : Tout cela est sous-estime. Nous avons toujours sous-estime tout cela. Je 
crois -pour ma part que nous verrons autant d'etres humains perir des suites 
de Tchernobyl que pendant toute la seconde guerre mondiale. 

Taz: Ce serait alors de l'ordre de 50 millions de morts ?? Ce serait monstrueux... 

S : Oui, ces gtres humains mourront dams les 40, 5o prochaines annees et us ont 
déjà commence de mourir. Je sais cela parce que j'ai vu les premiers morts 
dams les statistiques. C'est pourquoi je puis egalement dire que nous aurons 
des milliers de morts. Le chiffre des victimes de Tchernobyl grossira; ii 
grossira de la meme fagon que le chiffre des victimes tombees apres les essais 
de bombes atomiques dams les annees 50. Nous avons sous-estime tout cela. 
Lors des dernieres semaines, j'avais eu l'occasion de regardelles chiffres 
resultant de l'accident de harrisburg qui sont maintenant imprimes noir sur 

blanc dams derlombreux livres. C'est la statistique de vitalite des USA. On 

peut compter les enfants; les vieilles personnes et les malades. Tout cela est 

publie, Etat par Etat, region par region. 

Le Dr F.Gould a expose les dates de retombees suite a l'accident nucleaire 

de Harrisburg de fagon detainee. On peut alors observer que dams la premie-

re annee qui a suivi l'accident de Three Miles Island a Harrisburg, cue dams 

cette seule annee 76.000 morts se sont ajoutees aux morts normales. De nouveau 

presqu'autant lors de la 2eme et 3eme'annee. Ii se peut qu'autant d'individus 

soient decedes apres Harrisburg qu'apres Hiroshima et Nagasaki rassembles. 

Taz: C'est pour moi a peine croyable. Ii aurait s'elever un tone general! 

S : Comment donc? Les victimes sont decedees d'une mort douce. Harrisburg est corn-

me une ville morte parce que l'on a le sentiment que chacun sait qu'il y a quel-



que chose qui ne va pas ici. Les gens se rerdent h leur travail et tout semble 
en ordre, mais chacun a perdu des amis et des relations. Des enfants sont atteints 
du cancer et de nombreuses personnes dcZdent subitement a mi-chemin de leur vie. 
Tout cela est pleiEnement attest . Les personnes &gees qui sont deja malades sont 
naturel]ement les premieres a mourir. Peaucoup teurent d'une congestion pulmonai-
re et nous notons aussi une augmentation du taux de mortalite suite h un empoison-
nement du sang. Maintenant nous constatons une augmentation du taux d'infection 
et un affaiblissement du systeme immunitaire lorque nous examinons au detail les 
effets de l'accident de Three Miles Island. Noun avions totalement sous-estime 
cela. Moi-meme, je ne pouvais qu'a peine le croire, mais les chiffres sont expli-
cites.(...) 

Taz: Des informations touchant au can de la Pologne nous apprennent qu'une regression 
du taux de natalite - de l'ordre de plusieurs I00.000 naissances en moms - a ete 
constatee an cours de la premiere annee aprs Tchernobyl... 

S : Nous avions observe le meme phenomene aux USA durant la periode des essais atomi-
ques; ii ne se produisit alors soudainement plus de naissances et de nombreux 
enfants ne purent plus etre sauves des maladies dont us 6-talent atteints et de-
cederent. J'ai fait une fois le calcul suivant: aurions-nous fait exploser aux 
USA 20 fois plus de bombes, plus un seul enfant aurait eu la possibDite de naltre. 
L'enfant dans le corps de la mere est 1000 fois, peut-etre 10.000 fois plus sen-

sible a la radioactivite qu'un adulte. 

Taz: Revenons a Tchernobyl. Alors que vous exprimez la crainte de l'apparition de 
millions de morts possibles se pose la question: comment pourrait-on encore em-
pecher cela ? 

S : Pelas, personne ne peut eviler cela. Il y a beaucoup de chosen que l'on pourrait 
faire, main pour cela ii faudrait de l'argent. 

Taz: Far exemple ?.. 

S : Par exemple, les gens ne devraient plus manger de pommes de terres. Mais comment 

dire a toute l'Europe: " Vous ne devez plus manger de pommes de terre, uous ne 

devez plus manger de viande de veau, vous ne devez pas manger de viande de boeuf. 

.?? "C'est impossible. Ii est inconcevalble pour les gens de ne plus pouvoir con-

sommer leurs propres produits. Mais on peut deja faire quelque chose. Le meilleur 

regime est celui des japonais: c'est-a-dire du riz, du Poisson de l'ocean et du 

varech. 

Taz: Les poissons sent cependant tout aussi contamines. 

S : Non, et nous devcns expliquer cela aux Earls. Les poissons des lacs et des ri-

vieres, ceux donc qui evoluent dans les eaux pauvres en sel, ingurgitent le 

strontium 90 10.000 fois plus qu'un poisson de mer. En expliquant cela aux gens 

nous pourrions eviter deshlilliers et des millions de morts. Du natrium et du 

calcium peuvent se trouver dans la mer, us seront alors ingurgites par les pois-

sons evoluant dans celle-ci, tandis qu'ils ingmrgiteront dans le meme temps moms 

de strontium 90. 

Taz: Pourquoi insistez-vous tant gur le strontium 90? En RFA, de nombreuses mesures 

d'elements radioactifs sont effectues. Main on ne meuurera toujours que le 

cesium. 

S : Le strontium est le nuclide qui se fixe dans les os des etres humains pour la vie 

entiere. Le cesium, lui, n'effectue qu'un passage transitoite de quelques pemaines 

dans le corps; c'est Ia raison pour laquelle le strontium 90 est beaucoup plus 



nuisible a notre sante que le cesium ou le tidtium. On le sit, mais on ne le 
dit pas. Et c'est pourquoi autant d'hommes sont appeles a mourir, come a la 
guerre. En 1914, mon pare partit pour le front et croyait etre bientOt de re-
tour. C'etait une erreur et des millions d'hommes sont morts en ayant camnis 
cette erreur. De meme, des millions d'etres humaines meurent aujourd'hui our 
le front de la guerre de la radioactivite. ILs meurent lentement. us meprent 
de congestion pulmonaire et d'empoisonnement du sang, de cancers et de mala - 
dies coronaires. Ce faisant, le cancer n'est pas le plus important. Le plus 
inquikant est que le systeme immunitaire, notre systeme de defense contre 
les virus et les bacteries, s'affaiblit - meme phenonene que l'on ren-
contre dans les epidemics du SIDA. Les essais d'urmes nucleaires constituent 
une veritale guerre que se livrent entre eux nord-americains et sovietiques. 
Pendant cette guerre, 16 millions d'etres humains sont déjà tombes scion les 
estimations de Rosalie Bertell ( scientifique canadienne, specialiste de la 
radioactivite a faible dose ) qui a pane de cela. Et jusqu'a la fin de ce 
siecle, le nombre de morts s'elevera a 30 Millions . 

Taz: 11 existe la radioactivite naturelle avec laquelle l'homme a toujours vecu. 
Queue est l'influence de ce rayonnement naturel sur l'etre humain ? 

S ; En Angleterre, le rayonnement naturel a ete mesure km par km et l'on a de-
couvert que 75% des leucemies d'enfants ont un rapport direct avec celui-ci. 
Les rayonnements emis du sol, des mum s ou du Ciel ont une bien plus grande 
importance que nous pensions. Ce rayonnement a toujours naturellement existe, 
C'est simplement maintenant que nous avons ajoute de nouveaux elements ma - 
dioactif a ce rayonnement naturel. Ii ne s'agit pas seulement des millirems 
et des sieverts; un millirem n'est justement pas semhlable a un millirem: 

un millirem releve dans une bouteille de lait est autre chose qu'un milli-
rem d'un appareil a rayons X parce que dans la bouteille de lait il se trou-
ve du strontium 90, du iode 131. et beaucoup d'elements radioactifs qui ne 
sont justement pas semblables a ceux emis par notre environnement naturel. 
Et ceci, nous ne l'avons pas su. Plus tard, on ne voulut pas apporter de cor-

rections a la science parce que l'on avait déjà commence de batir d'enormes 
centrales atomiques grace auxquelles ii y avait de l'argent a gagner. 

Taz: Queues recherches serait-il aujourd'hui necessaire d'entreprendre pour 

connaitre les consequences morbides et mortelles de tchernobyl et pour que 
les gens realisent l'ampleur de la chose ? 

S : On y travaille deja. Partout. Dans chaque Etat des USA sont rassembles les 

chiffres concernant les naissances et les deces. Dans quelques annees, on 

pourra lire cela. 
L'accident de Tchernobyl s'etait produit le 26 avril. Dans la periode de mai 

a novembre, 1400 enfants de plus sont decedes aux USA. La mortalite dans son 

ensemble a connu un plus de 30.000 deces. Normalement, le taux de mortalite 

recule chaque annee de 4%. Et maintenant justement, ce taux de mortalite n'a 

pas diminue apres Tchernobyl.. C'est comme au temps des essais atomiques ef-

fectues a la surface de la terre, quand la .courbe de mortalite n'a pas, de-

c . 

Taz: Peut-on reconstituer le cheminenment des retombees de Tchernobyl aux USA ? 

: J'ai eu les dates meteorologiques et tout. A la radio come a la television, 

j'ai averti les femmes en leur disant de ne pas boire de lait. Main notre 

Gouvernement veut la guerre des etoiles, ii veut des fusees et des centrales 

nucleaires, et c'est pour ces raisons ou'il n'avertit pas les gens. Et c'est 

pour ces raisons que des enfants sont morts. 



Taz: 11 est cependant difficile de demontrer que ce chiffre de 14.000 enfants 
morts est directement imputable aux suites de Tchernobyl. 

S : On constate depuis des centaines d'annees que le nombre des enfants qui 
meurent au cours de la premiere armee suivant la naissance se reduit chaque 
annee de l'ordre de 3 a 4 . Ce prccessus est interrompu seulement a l'oc-
casion d'une Euerre ou d'une epidemie. Noun vivons actuellement une guerre, 
nous sommes dans une epidemic. Quand on regarde les chifffres, les chosen 
apparaissent clairement; on volt meme dans quels Etats des USA les enfants 
sont morts. Ce sont les Etats oil les retomb6es de Tchernobyl ont ete le 
les plus consequentes: sur la cote ouest, en Alaska, a Hamel et dans les 
montagnes de la Nouvelle Angleterre. En Amerique du Nord, les retombees 
furent en partie plus importantes que dans le nord de l'Allemagne ou qu'en 
Espagne. 

Taz: Depuis 20 ans déjà vous vous occupez des rayonnements radioactifs faibles 
et vous etes une sorte de pionnier en ce domaine. Quand vous considerez la 
Recherche maintenant, que s'est-il fait depuis en ce domaine, oU deviez-
vous vous corriger ? 

: J'ai toujours sous-estime les effets du rayonnements J'ai vraiment beau-
coup appris depuis 20 ans. Pendant des annees, on n'a pas voulu croire au 
reel danger des effets des bombes atomiques. Noun voplions que quelque cho-
se de bon resulte de la bombe. C'est aussi pour cela que l'on a voulucons-

truire des centrales nucleaires: on voulait arriver a obtenir de l'elec-
tricite qui n'aurait rien co-ate. C'est ce qui etait voulu apres Airoshima. 

La plupart voulaient faire quelque chose de bon pour l'humanite. L'horreur 

reside dans le fait que c'est le contraire qui s'est produit. 

Ernest Sternglass est Age de 64 ans et vit aujourd'hui comme Professeur 

emerite a New York. Ce physicien nord-americain d'origine allemande tra-

vailla de 1952 jusqu'un 1967 pour la fine US productrice de centrales 

nucleaires Westinghouse. Il obtint plus tard une chaire de Professeur 

dans le domaine de la physique nucleaire a Pittsburg. 

Sternglass travailla plusieurs annees durant sur la diminution de dose 

radioactive dans la technique radiographique. Ii passe pour etre un pion-

flier dans la recherche des rayonnements radioactifs faibles. A cause de 

ses theses radicales sur les dangers de ces rayonnemts, Sternglass est 

devenu tres controverse aux USA. Lors du Congres "Radioactivite & 

Sante" tenu a Amsterdam en mai 1987 auquel Sternglass prit part, celui-

ci se vit opposer une certaine mefiance de la part des antinucleaires. 

Le physicien bremois Jens Scheer prit sa defense: "Jusque la, Stern - 

glass a toujours eu raison". 


